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Résumé : La présente étude est circonscrite dans l’optique des analyses se rapportant aux connaissances endogènes sur la médecine 
traditionnelle, spécialement sur l’utilisation des plantes médicinales en Afrique tropicale en général et en RDC de façon particulière en 
plaçant l’accent sur l’espèce Carapa procera DC.  
L’objectif général de l’étude est de documenter la dynamique de l’utilisation de cette ressource ethnobotanique, d’évaluer les 
conséquences écologiques de son utilisation et son importance socioculturelle dans les communautés de la ville de Mbandaka. 
La méthodologie est fondée sur des enquêtes ethnobotaniques auprès des tradipraticiens et herboristes qui manipulent au quotidien cette 
ressource comme garants des savoirs traditionnels mais aussi auprès des populations locales ayant été soignées avec des différentes 
préparations faites à partir de Carapa procera au cours des années 2024 et 2025 dans la ville de Mbandaka et ses environs. Les données 
des enquêtes ont été collectées sur base d’un questionnaire semi structuré traduit de français en dialecte locale. Les différentes 
informations recherchées concernaient généralement les maladies soignées, les organes de la plante utilisés pour chaque préparation 
thérapeutique, les différents modes de préparations thérapeutiques et modes d’administration. Ces données en rapport avec 
l’ethnobotanique qualitative ainsi que les résultats démographiques ont été traduits sur Excel 2016 sous format histogramme simple.  
Par ailleurs, les informations se rapportant à l’ethnobotanique quantitative consignées dans différents tableaux des résultats ont 
concernées plus particulièrement les indices suivants : la fréquence de citation (FC), la fréquence relative de citation (FRC), la valeur 
d’usage ethnobotanique (VU) et le facteur de consensus d’informateurs (FCI). 
Ces indices ont été analysés sur Excel et présentés sous format de diagramme de Pareto.  
Les résultats obtenus montrent que Carapa procera est reconnue non seulement comme plante médicinale dans la zone d’étude mais aussi 
comme plante noyau ou plante centrale autour de laquelle certaines autres plantes s’y ajoutent dans les préparations thérapeutiques 
comme plantes associées. Les valeurs remarquablement élevées affichées par l’exploitation des différents indices ethnobotaniques et de 
la diversité des affections ainsi prise en charge soulignent le niveau de connaissance endogène et de l’importance de Carapa procera dans 
la pharmacopée locale. Par ailleurs, la forte exploitation de cette plante soulève des inquiétudes écologiques, notamment la forte pression 
que subissent ses individus dans leur milieu naturel en terme de conservation durable.  
En définitif, nous pensons que cette ressource d’une grande importance thérapeutique et socioculturelle devrait s’accompagner de 
plusieurs mesures stratégiques pour sa valorisation pour permettre son intégration dans les ressources pouvant être utilisées pour les 
médicaments traditionnels améliorés mais aussi pour sa pérennisation dans le cadre de la conservation durable. 

Mots clés : Pharmacopée, valorisation ethnobotanique, conservation durable et diagramme de Pareto.  
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0. Introduction 
Dans de nombreux pays sous les tropiques, les populations accèdent difficilement à la médecine moderne. Le recours aux soins 
médico-traditionnels se justifie par l’inexistence des infrastructures sanitaires modernes, la constante augmentation des prix des 
produits pharmaceutiques, des frais de prestations de santé et l’inaccessibilité aux médicaments génériques. Ces déterminants socio-
politiques constituent un problème majeur pour les populations non seulement financièrement démunies (J.P. Ngene et al., 2015, 
Mokekola B. et al. 2024a) mais surtout très vulnérables marquées par les méfaits de grandes pandémies comme Ebola, Covid 19, 
pour ne citer que ça.  
Depuis l’antiquité, l’homme a recouru à la nature pour ses besoins primaires, notamment sa nourriture, son abri, ses accoutrements 
mais aussi ses besoins médicinaux. Ce qui reflète une certaine confiance de l’homme du temps et de sa succession actuelle vis-à-
vis de l’utilisation thérapeutique de nombreuses vertus incarnées par les plantes en relation avec leur tradition culturelle 
(Adjanohoun et al. 1995 ; Hirt et al. 1996 ; Mokekola B. et al. 2022 ; Masengo et al., 2021). Du reste, plusieurs molécules 
pharmaceutiques actuelles très appréciées sont extraites des plantes ethnobotaniques.  

Dans le monde, l’OMS (2022) parle de 80 % des populations dans les tropiques ont recours à des plantes médicinales pour se 
soigner. Ce pourcentage est en lien avec le manque d’accès aux médicaments prescrits par les prestataires de la médecine moderne 
dans ces pays mais aussi que beaucoup de ces plantes sont estimées efficaces et soulageantes. Parmi ces plantes, Carapa procera 
jouit d’une certaine renommée non négligeable. 

Carapa procera DC., une espèce de la famille des Meliaceae, est largement utilisée en médecine traditionnelle en Afrique et en 
Amérique du Sud (Traoré et al., 2013). En RDC, la plante est aussi réputée pour ses propriétés thérapeutiques, notamment dans le 
traitement des affections dermatologiques, des infections gastro-intestinales et des douleurs inflammatoires (Koné et al., 2020).  Les 
graines, l’écorce et les feuilles de Carapa procera sont vendues dans les marchés par les herboristes et les marchands de produits 
tirés de PFNL dans les rues des grandes villes du pays.  

 Malgré ses usages empiriques répandus, les études scientifiques approfondies des espèces natives ou autochtones de forêt péri-
urbaine de Mbandaka, notamment sur leurs compositions phytochimiques, leurs activités biologiques, les rapports des 
tradipraticiens autour de nombre des maladies traitées et sur l’efficacité présumée à soigner ces multiples affections restent encore 
limitées et mal connues scientifiquement dans la ville de Mbandaka. 

Dans ce contexte, l’exploration ethnobotanique de Carapa procera revêt d’une importance cruciale pour sa valorisation et sa 
conservation d’une part et la préservation des connaissances endogènes autour de différents savoirs sur les espèces locales, les 
perceptions et les attitudes des utilisateurs dans le but ultime de la découverte de nouvelles molécules bioactives , de l’autre part. 

Cette étude prospective a pour objectif général de contribuer à une meilleure compréhension des rôles de l’espèce Carapa procera 
dans les différents systèmes traditionnels possibles de santé, en voulant mettre en exergue les différents enjeux en lien avec sa 
conservation et sa valorisation en terme des savoirs et pratiques endogènes en vogue dans les communautés riveraines de la ville de 
Mbandaka. Singulièrement, les objectifs spécifiques s’étendent à procéder à la description des connaissances ethnobotaniques de la 
population de Mbandaka relatives au traitement de certaines maladies soignées par l’utilisation des extraits de Carapa procera. Ils 
tentent d’identifier les différentes utilisations de Carapa procera dans différentes communautés de la zone d’étude et d’analyser les 
données quantitatives recueillies selon les usages ethnobotaniques afin de favoriser l’intégration scientifique de Carapa procera 
dans la pharmacopée traditionnelle de la province de l’Equateur et de la RD Congo.  

Au regard de toutes ces considérations, nous nous sommes posés des questions suivantes : 

 Comment les usages ethnobotaniques de Carapa procera présenteraient-ils alternativement à la fois son importance 
socioculturelle et les risques écologiques liés à son exploitation au sein des communautés riveraines de Mbandaka ?  

 Quels sont les savoirs endogènes des ethnies de Mbandaka sur Carapa procera DC ? 

 Quelles sont les pathologies couramment soignées avec l’espèce Carapa procera DC? 
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 Existe-t-il dans le milieu d’étude plusieurs espèces ou variétés de Carapa procera D.C? 

 Est-t-elle utilisée seule ou en association avec quelles autres espèces ?  

 Qu’est-ce qui pourrait justifier ces usages thérapeutiques ? 

I. Milieu d’études 
I.1. Localisation       

 

Figure 1 : Carte de la ville de Mbandaka et ses environs 

I.2. Cadre d’étude 
Du point de vue politico-administratif, Mbandaka est une ville. Elle est le Chef-lieu de la Province de l’Equateur, une de vingt-six provinces de la 
République Démocratique du Congo. Géographiquement, Mbandaka est localisée sur la rive gauche du fleuve Congo au passage du fleuve a l'aval 
de son influent, la rivière Ruki, en pleine forêt équatoriale, dans la Cuvette centrale. Elle est sous un climat équatorial, enregistre des précipitations 
dont la moyenne annuelle varie entre 1800 et 2000 mm. La végétation y est toute l’année verdoyante et la température moyenne est supérieure à 24°C, 
avec une amplitude annuelle d'un seul degré (Mandele et al., 2024). Ses Coordonnées géographiques se présentent comme suit : latitude O°4, 
longitude : 18°20 et Altitude 370m. La superficie de la ville de Mbandaka est d’environ 1.778 km2, dont 1.318 km2 pour la commune de Wangata 
et 460 km2 pour celle de Mbandaka (ELEKE et al..,2025). 
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II. Matériel et Méthode d’enquête  
Une enquête prospective a été menée au cours de la période allant de juin 2024 à janvier 2025. Outre, les tradipraticiens et les 
herboristes de la Zone d’étude comprenant 3 zones de santé publique de la ville de Mbandaka (Zone de santé de Mbandaka, Zone 
de santé de Wangata et Zone de sante de Bolenge), quelques personnes ressources à l’instar des garants terriens et des personnes 
ayant été soignées sur base des produits médicamenteux traditionnels ont été contactés. La nature de l’étude prospective a requis 
l’administration d’un questionnaire soumis aux personnes impliquées dans l’enquête.  

Les informations obtenues à la suite de l’enquête prospective ont été collectées par la méthode d’interview standardisée. La 
technique d’entretien individuel a été privilégiée. Ainsi un questionnaire en dialecte locale a été conçu comprenant essentiellement 
des questions relatives à la matière suivante :  

 La considération de la médecine traditionnelle dans la zone d’étude ;  

 Les données sociodémographiques de l’enquêté ;  

 Les questions de l’enquête proprement-dite sur les vertus de Carapa procera et l’éventualité systématique probable de 
différentes espèces autochtones ou natives de Carapa procera dans la zone d’étude ;  

 Quelques informations sur des considérations éthiques. 

II.1. Population cible 
La population étudiée comprenait les habitants de 2 communes de Mbandaka ayant été soignés par l’usage thérapeutique à base des 
extraits de Carapa procera auprès des tradipraticiens et autres personnes ressources (tirées des ménages ayant fait l’objet d’une pré 
–enquête réalisée de commun accord avec les responsables des associations des guérisseurs locaux) de Mbandaka au cours des 
années 2024 et 2025.  

II.2. Echantillonnage 
Les enquêtes préliminaires auprès des chefs de quartiers et des membres des associations des guérisseurs ont permis d'identifier de 
manière aléatoire 35 personnes disponibles et ayant remplies le criterium d’inclusion et de mise en place.  

II.3. Collecte des données et identification des espèces  
II.3.1. Collecte des données 
La collecte des données a été faite par l’enquête ethnobotanique des spécimens des plantes médicinales recensées chez les tradipraticiens du milieu. 

II.3.2. Identification des espèces végétales 
L’identification des plantes a été faite par la clé d’APG4 (2016) et la confirmation a été faite par confrontation avec les herbiers conservés au Jardin 
Botanique d’Eala. 

II.3.3. Indices ethnobotaniques 
II.3.3.1. Les fréquences de citation (FC) sur les différents usages de carapa procera  

Pour une valeur élevée, cela signifie que l’espèce est bien connue par les autochtones. Ce qui se traduit généralement par une 
efficacité perçue significative, une transmission accrue des connaissances et savoirs endogènes mais aussi que la ressource jouit 
d’une certaine disponibilité physique sur le terrain.   
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II.3.3.2. Les fréquences relatives de citation (FRC) 

II.3.3.4. Les valeurs de ⅀ Si  

Issues des scores attribués par les utilisateurs de la ressource selon qu’elle est faiblement, moyennement ou fortement utilisée 
permettent de comprendre si écologiquement ou socialement la ressource est importante. Cela signifie que l’espèce est prioritaire 
pour bénéficier des privilèges de conservation mais aussi qu’elle doit être entourée de mesures stratégiques efficaces pour son 
intégration à l’agroforesterie.  

II.3.3.3. Les valeurs d’usage ethnobotanique (VU) 

Pour une VU élevée, cela signifie que la ressource est vivement sollicitée ou surexploitée. Ce qui peut entrainer dans la plupart de 
cas une pression en terme de prélèvement des organes de la plante, un certain risque évident en lien avec la disparition de l’espèce 
concernée. Cette valeur a été calculée en utilisant la formule suivante : 

VU = ΣSi/n 

Où Si : représente le nombre total d'utilisations rapportées pour chaque taxon végétal. n : représente le nombre total de taxons 
végétaux recueillis dans l’enquête. 

II.3.3.5. Les facteurs de consensus d’informateurs (FCI)  

C’est une mesure importante qui permet à la fois d’identifier les ressources considérées beaucoup plus fiables (lorsque le consensus 
d’informateurs est très élevé). Ce qui se conçoit comme une mesure de certification que les mêmes ressources au service des mêmes 
maladies). Autrement dit, le FCI exprime une efficacité thérapeutique probable mais aussi une connaissance ou un savoir bien ancré 
socio culturellement dans les communautés étudiées. Ce qui peut aider à faire des suggestions ou des orientations pour des 
recherches scientifiques dans le but de valoriser l’ethnobotanique (Zivkovic et al .2021). 

Le facteur de consensus des informateurs (FIC) a été déterminé à l'aide de l'équation 

             (Nur-Nt) 
ICF = ------------ 
             (Nur-1) 

Où Nur : représente le nombre de citations d'utilisation dans chaque catégorie de maladie. Nt : est le nombre d'espèces végétales 
utilisées. 

II.3.3.6. Diagramme de Pareto 

Le choix de modèle de diagramme de Pareto dans ce travail se justifie du fait que ce modèle de graphique basé sur le principe de la 
loi de Pareto, qui cherche à examiner les données que l’on peut répartir en catégories, dans le but d’identifier les catégories sur 
lesquelles il faut concentrer les efforts d’amélioration.  Son intérêt est de focaliser sur ce qui est stratégique comme les causes 
principales d’un problème ou ce qui génère le plus de valeur. Son application dans les données quantitatives de ce travail pourra 
nous permettre d’être plus concis et de décomposer un vaste problème (29 maladies prises en charge par l’utilisation d’une espèce) 
en composantes et de voir celles qui sont les plus importantes pour mieux les interpréter. 

III. Résultats et interprétations  

III.1. Résultats sociodémographiques 

III.1.1 Répartition des enquêtés selon le genre et la tranche d’âge 

La répartition des enquêtés selon le genre et la tranche d’âge dans la ville de Mbandaka de 2024 à 2025 se présente dans la Figure 
1. 
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Figure 1: Répartition des enquêtés selon le genre et la tranche d’âge à Mbandaka de 2024 à 2025. 

Interprétation : Les enquêtés de genre masculin ont été les plus dominants avec 30 individus représentant 85,7% de l’effectif total. 
Celles du genre féminin ont compté 5 enquêtées occupant 14,3% de la population totale enquêtée (Figure 1).  En ce qui concerne 
les tranches d’âges, celle comprise entre 18 à 35 ans a enregistré un nombre important de 19 individus (soit 54,3%) repartis en 16 
hommes et 3 femmes. La tranche d’âge allant de 36 à 59 ans a compté 13 enquêtés (soit 37,1%) repartis en 12 hommes et 1 femme. 
Quant à la tranche d’âge comprise entre 60 ans et plus, 3 enquêtés ont fait l’objet de cette étude représentant 8,6% de l’effectif total 
dont 2 hommes et 1 femme. Aucun sujet enquêté n’a été de moins de 18 ans. 

III.1.2 Répartition des enquêtés selon le niveau d’études 

 

Figure 2 : Répartition des enquêtés selon leur niveau d’études à Mbandaka de 2024 à 2025. 

Interprétation : Les enquêtés ayant le niveau d’étude diplômé d’état ont été les plus dominants avec 13 sujets représentant 37,1% 
tous du genre masculin (Figure 2).  Suivi des enquêtés du niveau secondaire représentant 8 individus (soit 22,9%) dont 6 hommes 
et 2 femmes. En ce qui concerne les universitaires, ont compté 7 enquêtés (soit 20%) tous sont des hommes. Les analphabètes ont 
compté un nombre de 4 enquêtés (soit 11,4%) dont 2 femmes et 2 hommes. Quant aux personnes du niveau d’étude primaire, 3 
enquêtés ont fait l’objet de cette étude représentant 8,6% de l’effectif total dont 2 hommes et 1 femme.  

III.1.4 Répartition des enquêtés selon l’état matrimonial 

La répartition des enquêtés d’après leur état matrimonial est l’un des éléments socio- démographiques permettant l’identification 
des individus enquêtés par 4 variables disant , célibataire, marié, divorcé et veuf ou veuve (figure 3). 
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Figure 3 : Répartition des enquêtés selon leur état matrimonial à Mbandaka de 2024 à 2025. 

Interprétation : En ce qui concerne l’état matrimonial, les personnes vivant en union libre ont compté un nombre très é levé 
d’enquêtés représentant ainsi 24 individus (soit 68,6%) repartis en 21 hommes et 3 femmes (figure 3). Les célibataires et les mariés 
ont été au nombre de 4 enquêtés (soit 11,4%) repartis respectivement en 4 hommes pour les célibataires et les mariés. Quant aux 
veufs, 3 enquêtés ont fait l’objet de cette étude représentant 8,6% de l’effectif total dont 2 hommes et 1 femme. Aucun sujet enquêté 
n’a été dans la catégorie des divorcés. 

III.1.5 Répartition des enquêtés selon la profession  

 

Figure 4: Répartition des enquêtés selon la profession à Mbandaka de 2024 à 2025. 

L’observation de la figure 4 nous montre que le commerce a été l’activité professionnelle majoritaire des enquêtés dans la ville de 
Mbandaka avec 13 individus représentant 37,1% de l’effectif total dont 11 hommes et 2 femmes. Suivi du groupe d’aucun métier 
avec 11 enquêtés (soit 31,4%) dont 8 hommes et 3 femmes. Les personnes faisant le maraîchage ont compté 5 enquêtés (soit 14,3%) 
tous sont des hommes. Quant aux retraités, fonctionnaires et secteur privé ont compté par chacun 2 sujets enquêtés (soit 5,7%) tous 
respectivement sont  des hommes. Aucun sujet enquêté n’a été dans la profession libérale 
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III.2. Espèce Carapa procer 

III.2.1.  Fréquences des organes utilisés de Carapa procera 

 

Figure 5 : Organes utilisés dans la préparation des remèdes par nos enquêtés à Mbandaka 

Les organes utilisés sont classés par ordre d’importance : les graines ( 51,4%),les écorces( 40%), le péricarpe ( 5,7%) et les 
racines ( 2,9%) 
III.2.2. Voies d’administration des remèdes 

 

Figure 6 : Fréquences des voies d’administration des remèdes chez les communautés locales de Mbandaka de 2024 à 2025. 

Les résultats des voies d’administration des recettes montrent que la voie orale (77,1%), la voie orale associée à la voie anale et 
l’application locale ( 8,6%) et la voie anale (5,7%) sont les plus utilisés à Mbandaka par les tradipraticiens. 
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Figure 7: Fréquences des modes de préparation des remèdes par les communautés de  

Mbandaka de 2024 à 2025. 

Afin de faciliter l’administration des recettes médicinales, plusieurs modes de préparation sont employés et les utilisateurs cherchent 
toujours la méthode la plus simple pour préparer les phytomedicaments. Les résultats montrent que  mâcher (40%), la décoction 
37,1%, la calcination 14,3 %et le broyage 8,6% sont les modes de préparation les plus utilisés. 

 

4.7. Valeur d’usage ethnobotanique 

4.7.1. Valeur d’usage ethnobotanique issues des préparations monospécifiques 

Graphique Fréquence de citation  

 

Figure 8: fréquence de citation concernant l’usage ethnobotanique de Carapa procera 

Interprétation : Cette figure 2 met en clair que Carapa procera est une espèce non seulement bien connue dans la zone d’étude 
mais qu’autour d’elle existe une forte influence dans les pratiques d’usages des plantes dans les soins traditionnels. La fréquence 
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de citation élevée et réalisée dans les cas de certaines maladies est généralement une démonstration de la place centrale de Carapa 
procera en termes d’efficacité perçue et de la disponibilité relative de cette ressource parmi tant d’autres.  

Dans une approche socio culturelle, les résultats atteints peuvent expliquer une certaine structuration illustrant une forte dynamique 
culturelle de l’utilisation de Carapa procera. Enfin, ces résultats peuvent s’expliquer par une transmission des connaissances , 
savoirs endogènes supposés être ancrés dans la tradition orale des peuples habitant la ville de Mbandaka, en jouant des rôles des 
soins en première ligne mais aussi une possible alternative à un traitement conventionnel en milieu semi rural marquant parfaitement 
une importance identitaire. A ce titre, nous pensons que Carapa procera n’est pas seulement en soi une plante médicinale mais 
surtout un acquis patrimonial culturel et thérapeutique indéniable. 

Graphique : Fréquence de citation relative 

 

Figure 9: Fréquence relative calculée des différentes usages  …........... 

Interprétation : le nombre des maladies (29 au total) est l’illustration d’une grande multiplicité d’usages de Carapa procera faisant 
d’elle une plante polyvalente qui argumente positivement la valeur thérapeutique des plantes médicinales de la pharmacopée de la 
ville de Mbandaka et ses environs immédiats 
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Graphique : Somme des scores pour chaque maladie 

 

Figure 10: la somme des SI 

Interprétation : La figure 10 nous renseigne sur les valeurs outre que thérapeutiques. Cet indice très important pour l’évaluation 
écologique de la plante, notamment sur la pression qu’elle subit écologiquement dans leur milieu de vie. Les valeurs très élevées 
stipulent  que la plante est écologiquement et aussi socio culturellement importante. Le cas échéant de Carapa procera entraine 
l’existence d’une forte pression de prélèvement excessif des organes les plus cités par les tradipraticiens de la zone d’étude. Ceci à 
son tour suggère une surexploitation des spécimens récoltés et utilisés dans les différentes préparations médicamenteuses. C’est le 
cas de graines et de l’écorce de cet arbre. Ce qui incite à prendre des mesures d’encadrement de la plante pour sa conservation mais 
aussi à la maitrise parfaite des caractéristiques de domestication pour son éventuelle intégration dans l’agroforesterie locale dans 
les zones dégradées ou en déforestation.  

Graphique : Valeur d’usage ethnobotanique 

 

Figure 11 : Valeur d’Usage ethnobotanique selon les maladies inventoriées 

Interprétation : la figure 11 rejoint la même thématique que ce qui est développé dans la figure 10. Quand les valeurs de Si sont très 
élevées, les valeurs de VU en sont également. La plante Carapa procera est une ressource végétale sous grande pression qui fait 
craindre son probable extinction. Au regard de ses usages ethnobotaniques fréquents et multivariés, elle joue des rôles essentiels 



                     International Journal of Progressive Sciences and Technologies (IJPSAT) 
                     ISSN: 2509-0119.  
                     © 2026 Scholar AI LLC. 
        https://ijpsat.org/                                                                Vol. 58 No. 1 July 2026, pp. 741-762 

 
 
Vol. 58 No. 1 July 2026               ISSN: 2509-0119 752 

mais qu’elle doit bénéficier d’une promotion en termes de gestion durable des ressources végétales à vertus médicinales. C’est la 
place que doit occuper la recherche scientifique et innovation en faveur des MTA (Médicaments Traditionnels Améliorés).  

III.2.4 Plantes associées à Carapa procera et maladies visées 

N° Espèces Famille Description botanique Organes 
utilises 

1. Alstonia 
boonei 

Apocynacées 
 

Alstonia boonei est un arbre de ± 25 mètres de haut, à fût droit. 
Ses feuilles sont verticillées, sessiles et glabres, avec base élargie, sommet 
arrondi, avec nervation pennée. 
Inflorescences colymbiformes, 
Fleurs jaunâtres, odorantes. 
Les fruits sont filiformes. 
 

Ecorce 

2. Nauclea 
stipulosa 
 

Rubiaceae Nauclea stipulosa est une plante ligneuse, à tige aérienne dressée et ramifiée 
à la base. Elle a un système radiculaire pivotant. La couleur du tronc est 
jaune en maturité. Les feuilles sont apposées, orbiculaires et comportent une 
nervation pennée.  
L’inflorescence est une grappe composée 
(Panicule).  

Ecorce 

3 Cola 
Acuminata 
(Makasu) 

Malvaceae Cola acuminata est un arbre mesurant 7 à 13 m, atteignant parfois 20 m de 
haut et un diamètre de 50 cm 

- L’écorce du tronc s’exfolie en plaques plus ou moins carrées 
- Feuilles simples, alternes ovales ou elliptiques 
- L’inflorescence est une panicule grappe portant des fleurs 
polygames 
- Le fruit est un follicule contenant 1 à 12 graines. 

 

Graine 

4. Garcinia kola 
(Ngadiadia) 
 
 

Sterculiaceae 
Clusiaceae 

- arbre grand atteignant 40 m de hauteur et 100 cm de diamètre,  fût droit  
Cylindrique.  
L’écorce est brune foncée et lisse. 
-Feuilles apposées, simples.  
- Inflorescences en petites ombelles terminales   
-Fleurs blanc-verdâtre.  
-Fruits : baies globuleuses, jaune-rougeâtre  
-Graines au nombre de 2 à 4 par fruit 

Graine 

Interprétation : Le tableau ci-dessus présente 4 espèces associées dans les préparations thérapeutiques avec Carapa procera. Il 
s’agit des espèces des familles différentes : les Sterculiaceae représentée par l’espèce Garcina kola, la famille de Malvaceae 
représentée par Cola acuminata, la famille de Rubiaceae par Nauclea stipulosa et la famille des Apocynaceae par Alostonia boomei. 
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II.2.5. Préparations bispécifiques à base de Carapa procera  

Graphique : Préparation bispécifique Carapa procera en association avec Nauclea stipulosa 

 

Interprétation : Interprétation : Les fréquences de citation les plus élevées concernant les préparations bispécifiques associant 
l’espèce Nauclea stipulosa concernent respectivement les affections suivantes : Les Crampes nocturnes (n = 35), Douleur dorsale 
ou lombaire (n = 34), les kystes ovariens (n = 32) et la méningite (n = 30) apparaissent ici avec des VU estimées entre (1,70 à 2). 
Ce qui explique l’importance de tels usages dans le traitement de ces affections. Du point écologique, les deux ressources mises en 
commun pour cette préparation bispécifique sont moyennement exploitées et méritent d’être bien suivies pour leur conservation 
durable.  Par contre, les crampes nocturnes et les hémorroïdes affichent des valeurs d’usage ethnobotanique (VU respectivement de 
l’ordre de 2,54 et de 2,55). Ceci s’explique par le fait que les scores attribués par la quasi majorité de l’échantillon a stigmatisé des 
fortes utilisations (grands scores) à ces 2 ressources leur conférant de grande valeur d’usage ethnobotanique.  Le risque écologique 
est trop grand lorsque les 2 ressources sont utilisées pour soigner les hémorroïdes et les crampes nocturnes que lorsqu’elles sont 
associées pour soigner les autres affections précitées. 

Test Khi – carré d’association (échantillons indépendants) 

Tests χ² 

  Valeur ddl p 

χ²  70.0  63  0.254  

N  10      

 Interprétation statistique 

 P – value = 0,254 donc P – value > à 0,05 

On ne rejette pas l’hypothèse nulle 

Il n’existe pas une relation significative entre les variables et les modalités 
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Graphique  : Maladies soignées par des préparations bispécifiques en association avec Cola acuminata 

 

Figure 12: Préparation bispécifique à base de Carapa procera associée à Cola acuminata 

Interprétation : Les fréquences de citation les plus élevées concernant les préparations bispécifiques associant l’espèce Cola 
acuminata concernent respectivement les affections suivantes : La douleur dorsale ou lombaire (n = 34), Diabète (n = 32), faiblesse 
sexuelle (n = 26) et l’éjaculation sexuelle (n = 24) apparaissent ici avec des VU estimées entre (1,75 à 2). Ce qui explique 
l’importance de tels usages dans le traitement de ces affections. Du point écologique, les deux ressources mises en commun pour 
cette préparation bispécifique sont moyennement exploitées et méritent d’être bien suivies pour leur conservation durable.  Par 
contre, les hémorroïdes affichent une fréquence de citation moyenne mais gagne largement du point de vue de leur valeur d’usage 
ethnobotanique (VU = 2,25). Ceci s’explique par le fait que les scores attribués par la quasi majorité de l’échantillon a stigmatisé 
des fortes utilisations de la ressource lui conférant cette grande valeur d’usage ethnobotanique. Le risque écologique est trop grand  
lorsque les 2 ressources sont utilisées pour soigner les hémorroïdes que lorsqu’elles sont associées pour soigner les autres affections 
précitées. 

Test Khi – carré d’association (échantillons indépendants) 

Tests χ² 

  Valeur ddl p 

χ²  18.0  15  0.263  

N  6      

Interprétation statistique 

 P – value = 0,263 donc P – value > à 0,05 

On ne rejette pas l’hypothèse nulle 

Il n’existe pas une relation significative entre les variables et les modalités 
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Graphique  : Maladies soignées par des préparations bispécifiques en association avec Cola acuminata 

 

Figure 13: Préparation bispécifique à base de Carapa procera associée à Cola acuminata 

Interprétation : Les fréquences de citation les plus élevées concernant les préparations bispécifiques associant l’espèce Cola 
acuminata concernent respectivement les affections suivantes : La douleur dorsale ou lombaire (n = 34), Diabète (n = 32), faiblesse 
sexuelle (n = 26) et l’éjaculation sexuelle (n = 24) apparaissent ici avec des VU estimées entre (1,75 à 2). Ce qui explique 
l’importance de tels usages dans le traitement de ces affections. Du point écologique, les deux ressources mises en commun pour 
cette préparation bispécifique sont moyennement exploitées et méritent d’être bien suivies pour leur conservation durable.  Par 
contre, les hémorroïdes affichent une fréquence de citation moyenne mais gagne largement du point de vue de leur valeur d’usage 
ethnobotanique (VU = 2,25). Ceci s’explique par le fait que les scores attribués par la quasi majorité de l’échantillon a stigmatisé 
des fortes utilisations de la ressource lui conférant cette grande valeur d’usage ethnobotanique. Le risque écologique est trop grand  
lorsque les 2 ressources sont utilisées pour soigner les hémorroïdes que lorsqu’elles sont associées pour soigner les autres affections 
précitées. 

Test Khi – carré d’association (échantillons indépendants) 

Tests χ² 

  Valeur ddl p 

χ²  10.0  8  0.265  

N  5      

Interprétation statistique 

 P – value = 0,265 donc P – value > à 0,05 

On ne rejette pas l’hypothèse nulle 

Il n’existe pas une relation significative entre les variables et les modalités 
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Graphique : Préparation bispécifique à base de Carapa procera associée à Garcinia kola utilisée dans le milieu d’étude 

 

Interprétation : Les fréquences de citation les plus élevées concernant les préparations bispécifiques associant l’espèce Garcinia 
kola concernent respectivement toutes les affections (éjaculation précoce, faiblesse sexuelle, douleur dorsale ou lombaire et 
hémorroïdes) à l’exception du rhumatisme qui affiche faible valeur d’usage ethnobotanique de l’ordre de 0,19. L’éjaculation précoce 
(n = 24), la faiblesse sexuelle (n = 26), la douleur dorsale ou lombaire (n = 34), apparaissent ici avec des VU moyenne estimées à 
2. Ce qui explique l’importance de tels usages dans le traitement de ces affections. Du point de vue écologique, les deux ressources 
mises en commun pour cette préparation bispécifique sont ainsi moyennement exploitées et méritent d’être bien suivies pour leur 
conservation durable.  Par contre, les hémorroïdes affichent la valeur d’usage ethnobotanique de l’ordre de 2,55 malgré que sa 
fréquence de citation soit moyenne. Ceci s’explique par le fait que les scores attribués par la quasi majorité de l’échantillon a 
stigmatisé des fortes utilisations (grands scores) à cette ressource, lui conférant de grande valeur d’usage ethnobotanique.  Le risque 
écologique est trop grand lorsque les 2 ressources sont utilisées en association pour soigner les hémorroïdes que lorsqu’elles sont 
associées pour soigner les autres affections précitées. 

Test Khi – carré d’association (échantillons indépendants) 

Tests χ² 

  Valeur ddl p 

χ²  10.0  8  0.265  

N  5      

Interprétation statistique 

 P – value = 0,265 donc P – value > à 0,05 

On ne rejette pas l’hypothèse nulle 

Il n’existe pas une relation significative entre les variables et les modalités 
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Préparations tri spécifiques 
Graphique : Maladies traitées par des préparations spécifiques 

 

Interprétation : Les fréquences de citation les plus élevées concernant les 05 préparations tri spécifiques associant respectueusement 
les espèces Garcinia kola et Cola acuminata pour soigner 02 affections, éjaculation précoce (n = 24) et la faiblesse sexuelle (n = 
26) d’une part et les espèces Alostonia boomei et Nauclea stipulosa pour soigner la douleur dorsale ou douleur lombaire (n = 34) 
affichent toutes des VU de l’ordre de 02. Par contre l’association recourant aux espèces Alostonia boomei et Nauclea stipulosa 
affiche une VU très élevée de l’ordre de 2,55. Ce qui est probablement une surexploitation pouvant avoir des conséquences 
écologiques très inquiétantes pour l’avenir de ces ressources végétales lorsqu’elles sont en association tri spécifique avec Carapa 
procera pour soigner les hémorroides. Par ailleurs, l’association tri spécifique engageant les espèces Carapa procera, Nauclea 
stipulosa et Garcinia kola (n = 16) avec une VU de l’ordre de 0,19 étant très faible ne présente pas des risques écologiques majeurs. 
Donc, les préparations tri spécifiques pour soigner les hémorroïdes seraient écologiquement plus risquées pour l’avenir de ces 
ressources végétales que les ressources utilisées pour les autres préparations tri spécifiques visant l’éjaculation précoce, la faiblesse 
sexuelle et la douleur dorsale.  

Graphique  : Facteurs de consensus d’informateurs (FCI) 

Interprétation : Toutes les valeurs de FCI sont élevées et localisables dans l’intervalle comprise entre 0,70 et 1, ce qui suggère 
un fort consensus. Ceci explique que les différents informateurs sélectionnés au hasard dans le milieu d’étude ont majoritairement 
les mêmes avis sur la plante et évidemment sur les différentes affections qui sont soignées par les préparations thérapeutiques ou 
encore qu’il s’agit d’un niveau plus fort de fiabilité des différents usages mais aussi que le processus de transmission des savoirs 
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endogènes est fortement ancré ou encore solidement manifesté traduisant une éventuelle efficacité accrue des préparations 
médicamenteuses développées localement. 

Test Khi – carré d’association (échantillons indépendants) 

Tests χ² 

  Valeur ddl p 

χ²  36.7  16  0.002  

N  11      

Interprétation statistique 

P – value = 0,002 donc P – value < à 0 ; 05 

On rejette l’hypothèse nulle.  

Il existe une relation très significative entre les variables et les modalités 

Discussion 
Au regard des résultats réalisés par l’enquête prospective sur l’utilisation de Carapa procera comme plante à vertus médicinales, il 
s’est dégagé ce qui suit : 

La graine de Carapa procera est l’organe le plus utilisé. Cette prédominance se justifie du fait que 18 tradipraticiens sur 35 
constituant notre échantillon soit 51,40 % englobant 15 tradipraticiens et 03 tradipraticiennes l’ont fréquemment utilisée dans leurs 
préparations thérapeutiques. Elle est suivie de l’écorce du tronc utilisée par 14 tradipraticiens soit 40 % de l’échantillon dont 12 
hommes et 02 tradipraticiennes. Le péricarpe est utilisé à 5,7 % et la racine à 2,9 % seulement. Ces résultats corroborent à ceux 
trouvés par Konan Kouassi Arthur (2021) en Côte d’Ivoire. 

S’agissant des modes de préparation, le mode mastication a été le plus utilisé dans l’ensemble par 14 tradipraticiens soit 40% dont 
11 hommes et 3 femmes. Le mode décoction suit avec  un effectif de 13 tradipraticiens représentant 37,1% de l’échantillon total 
parmi lesquels dont 12 hommes et une seule femme. La calcination a compté 5 enquêtés (soit 14,3%) dont 4 hommes et une femme. 
Enfin, le broyage au bas de l’échelle n’a pu réaliser que 8,6% ne comprenant que des hommes. Cette tendance a été également 
observée par Deli Vandi, et al. (2016).  

L’espèce Carapa procera utilisée en mode monospécifique présentant plus des conséquences écologiques pour l’avenir de l’espèce 
que lorsqu’elle en association avec les 04 espèces identifiées par le présent travail. La raison serait évidemment que en, ode mono 
spécifique carapa procera prend en charge plusieurs maladies qu’en mode bispécifique ou tri spécifique avec très peu de mêmes 
maladies qui se répètent dans tous les cas évoqués dans ce travail.’ 

 Les résultats des voies d’administration des recettes montrent que la voie orale (77,1%), la voie orale associée à la voie anale et 
l’application locale ( 8,6%) et la voie anale (5,7%) sont les plus utilisés à Mbandaka par les tradipraticiens.(Deli Vandi et al., 2016) 

29 maladies ont été identifiées et traitées par les remèdes préparés à base de Carapa procera et/ou en association avec d’autres 
espèces de plantes parmi lesquelles, les plus majoritairement représentées sont :le paludisme, la faiblesse sexuelle, l’éjaculation 
précoce, , douleur dorsale, maux de ventre, amibiase, maux de tête, l’hémorroïde, les MST et le diabète ont été les maladies les plus 
comptées par les enquêtés enregistrant un nombre plus important ; les maladies telles que diarrhée et hernie qui ont compté un 
nombre d’enquêtés15 individus (soit 43%) par chacun contre les autres maladies faiblement représentées crampes, vers intestinaux, 
rhumatisme, nausées, constipation, méningite, dysménorrhée, gastrite, blessure, trouble de vision, carie dentaire, accouchement, 
sanga, épilepsie, kyste, stérilité de l’effectif total des enquêtés. (Deli Vandi, et al., 2016) 
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En observant les résultats réalisés par l’approche quantitative en lien avec les indices développés dans ce travail, il a lieu d’affirmer 
que ces résultats traduisent un degré élevé de l’importance que jouit Carapa procera comme une espèce centrale dans la prise en 
charge de 29 affections dans un système de santé traditionnelle en milieu urbain.   

Les analysées faites des différents indices ethnobotaniques sont des indicateurs quantitatifs indéniables pour retracent assez 
suffisamment que carapa procera ne soit pas seulement une espèce intéressante et dominante dans la pharmacopée locale mais 
aussi qu’elle est assez bien connue par ses caractéristiques et ses usages multivariés. En considérant les différents diagrammes de 
Pareto réalisés autour des indices, il est démontré qu’une espèce seulement regroupe autour d’elle l’essentiel des usages 
thérapeutiques ainsi énumérés par les 35 sujets échantillonnés comme informateurs.  

Par ailleurs, au regard des valeurs aussi élevées de FCI, on peut oser dire que celles-ci traduisent une certaine homogénéité des 
savoirs, connaissances, perceptions et pratiques qui renforcerait sans doute la thèse selon laquelle Carapa procera et les espèces 
dites associées ne le seraient pas de façon aléatoire mais qu’elles émaneraient d’un long et fort processus de transfert des 
connaissances endogènes.  

Enfin, l’approche quantitative a produit des résultats qui suggèrent non seulement d’interpréter les indicateurs quantitatifs étudiés 
mais surtout d’évaluer les dynamiques de l’utilisation des espèces ethnobotaniques les plus prioritaires et essentielles pour la 
recherche scientifique et les stratégies de leur conservation durable.       

Conclusion  
En entreprenant cette étude intitulée « étude ethnobotanique de Carapa procera DC dans la Ville de Mbandaka dans la Province de 
l’Equateur en R.D. Congo », l’objectif global a consisté de valoriser les savoirs endogènes de l’espèce Carapa procera DC.  Elle a 
permis de comprendre les rôles que jouit cette espèce dans les systèmes de santé traditionnelle des communautés locales.  

L’analyse des données ainsi récoltées et consignées d’abord dans des tableaux des résultats et ensuite converties en graphiques 
révèle ce qui suit :  

En somme, l’analyse des indicateurs quantitatifs ainsi étudiés révèle non seulement la position préférentielle ou prédominante 
qu’occupe Carapa procera, plante noyau dans la pharmacopée locale mais aussi les conséquences écologiques à long terme.  Les 
analyses des différents graphiques et diagrammes ont révélé des fréquences importantes en ce qui concerne les FC, FRC, VU d’une 
part et également une diversité des usages de la plante utilisée en mode de préparation mono spécifique comme en mode bispécifique 
et tri spécifique. Ce qui suggère une certaine confirmation sans doute des vertus thérapeutiques très significatives non seulement de 
Carapa procera mais aussi des espèces associées. Ce qui fait croire à l’existence des pratiques thérapeutiques à la fois beaucoup 
plus complexes et leurs insertions structurées dans la médecine traditionnelle des communautés locales, comme le témoignent les 
différentes valeurs de FCI pour différentes affections traitées par lesdites plantes. Toutefois, Carapa procera se révèle comme une 
plante aussi vulnérable. Donc, les résultats de notre recherche soulignent la nécessité d’une approche intégrée conciliant valorisation 
des savoirs ancestraux, conservation de la biodiversité et développement durable.  

Recommandations       

Nos recommandations vont à plusieurs acteurs : 

1. Aux acteurs socioculturels :  

Il y a lieu de valoriser et de préserver les différents savoirs, connaissances et pratiques traditionnels en lien avec Carapa procera 
en plaçant l’accent sur la documentation et la transmission des connaissances et pratiques aux générations actuelles et avenirs. Nous 
devons sensibiliser les différentes communautés de Mbandaka et ses environs pour leur implication aux différents programmes 
initiés pour une conservation participative d’une part et de leur intégration en faveur de l’amélioration de la pratique de la médecine 
traditionnelle.    
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2. Aux scientifiques :  

Nous formulons des recommandations visant essentiellement à encourager des recherches phytochimiques et pharmacodynamiques 
en lien avec Carapa procera pour parvenir à la validation de ses vertus thérapeutiques ainsi que celles de toutes les espèces y 
associées dans différentes préparations thérapeutiques mentionnées dans ce travail.   

3. Aux écologistes :  

L’implication des ONGD locales dans l’élaboration et la mise en pratique des stratégies visant la gestion durable de Carapa procera 
qui s’est révélée ici comme une espèces noyau ou une espèce central et promouvoir sa culture en système agroforestier pour réduire 
la pression sur les différentes populations végétales naturelles dans les forêts péri-urbaines de Mbandaka. En attente de ce vaste 
programme à long termes, nous devrions mener des campagnes de sensibilisation des communautés à des techniques de récolte non 
destructive.  

4. Aux acteurs économiques :  

Pour une économie durable des ménages locaux, il y a lieu de développer des chaînes des valeurs locales autour de Carapa procera 
dans la fabrication des sous-produits ou dérivées et d’appuyer et de soutenir les initiatives génératives de revenus pour les 
communautés, tout en garantissant la qualité des produits mais aussi une exploitation durable dans toutes les communes de la ville 
de Mbandaka. 
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